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Reconnaissance et traitement du covid long, soutien aux 
personnes actives dans notre système de santé 

La pandémie n’est pas encore derrière nous. Chaque jour, de nombreuses personnes continuent 
d’être infectées par le virus du Covid-19. Depuis que le variant omicron domine l’infection, les 
mesures ont été réduites. Il n’en demeure pas moins que les conséquences sur la santé ne doivent 
pas être négligées, même en cas d’évolution légère. Selon les estimations de l’OFSP, 25 % des 
personnes atteintes souffrent encore de symptômes du covid long six mois après la phase aiguë de 
leur maladie.1 La pandémie n’a donc pas dit son dernier mot. Chacun-e doit agir de manière 
responsable – ainsi, les personnes qui sont malades doivent rester chez elles et se faire dépister. 
Nous recommandons également à chacun-e de profiter de l’offre de vaccination disponible et de se 
faire vacciner en vue des mois d’hiver. En cas d’augmentation des infections, il faudra aussi de 
nouveau envisager des mesures (port obligatoire du masque, tests en série, etc.). 

Pour le PS Suisse, deux thèmes sont de la plus brûlante actualité : d’une part, il faut enfin accorder 
l’attention nécessaire au traitement du covid long. Le covid long nuit grandement à la qualité de vie 
des personnes touchées. De plus, aucun registre des patient-es n’a été établi à ce jour pour les 
personnes atteintes du covid long. Il faut s’attendre à voir le nombre de personnes concernées 
atteindre cinq ou six chiffres. Pour celles-ci, il est crucial que leur maladie soit enfin prise au sérieux 
et officiellement reconnue, afin que des offres de traitement et de soutien appropriées soient elles 
aussi développées. Aujourd’hui, les personnes concernées sont souvent abandonnées par les 
assurances. En 2021, une rente AI n’a été accordée que pour 3 % des cas de covid long signalés. 
Bon nombre des malades restant-es ont été « lâché-es » par l’AI : sur près de 1800 demandes, seules 
59 personnes ont reçu une rente.2 L’écart important entre le nombre de personnes touchées par le 
covid long et le nombre de demandes AI déposées montre qu’il y a un grand besoin d’agir dans ce 
domaine. On peut également supposer que de nombreuses personnes concernées renoncent à 
demander de l’aide faute de connaître les options de traitement disponibles ou en raison de la 
stigmatisation liée aux symptômes, souvent diffus. Il est donc nécessaire d’attirer l’attention de la 
population sur cette maladie par une campagne d’information et de sensibilisation. Il faut également 
mettre en place une « task force covid long » au niveau fédéral et élaborer des offres spéciales pour 
le traitement du covid long et la rééducation/réadaptation connexe. Pour faire avancer la recherche 
sur le covid long, la Suisse doit participer à la plate-forme d’échange de données de l’OMS. 
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D’autre part, il faut introduire des mesures pour lutter contre la surcharge aiguë de travail qui continue 
de peser lourdement sur le système de santé. Un grand nombre de collaborateur-trices ont quitté le 
secteur des soins. Voici bientôt un an, les électeur-trices ont voté oui à l’initiative sur les soins 
infirmiers. La première étape sera probablement adoptée lors de la session d’hiver. Cette étape ne 
comprend toutefois qu’une offensive de formation pour les huit prochaines années et un 
élargissement des compétences pour les infirmier-ères qualifié-es, qui pourront désormais facturer 
directement certaines prestations à la charge des assurances sociales sans ordonnance médicale. 
Les délibérations sur la deuxième étape – qui englobe des contenus bien plus importants, comme 
les conditions de travail – ne commenceront toutefois pas avant le milieu de l’année prochaine (au 
plus tôt). Il n’est pas acceptable que la mise en œuvre de mesures efficaces pour la promotion des 
professions soignantes traîne autant en longueur ! Aujourd’hui déjà, de nombreux hôpitaux doivent 
réduire le nombre de lits assistés (médicalisés) parce qu’il n’y a pas assez de personnel soignant.3 
Le PS exige donc des mesures immédiates en faveur des travailleur-euses du secteur de la santé : il 
faut maintenant agir vite si l’on entend éviter une situation d’urgence sanitaire ! 
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